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Deii» memieerlt tesUmeatl 
■ ni.... Me deeerat le tempore

malo....
Qm Dira se snerWeee de see 

ellieeee et qa’lt ne none abea- 
d.nne pe> dan» le tempe men-
eels. [It Meehek 1.1 et>]

La religion se môle volontiers aux 
réjouissances de la terre ; ot si sa 

les sanctifie, on pqpt dire
...... f qu elle les embellit. Chez un
peuple vhiéüen.le ; fêles ne sont pas 
des fêtes, du moins elles ont quel­
que chose d'incomplet,si l'Eglise n'y 
entre ponf quelque port par l’éclat 
de ses cérémonies et par la voix de 
ses ministres. Aujourd'hui donc, 
comme toujours, la religion répond 
à vos désirs et nous venons invo­
quer ensemble la protection divine 
en cette fête de la patrie.

Celte fête, mes Très Chers Frères, 
elle est destinée non seulement JT in­
voquer l’intercession de saint Jean- 
Baptiste en faveur de notre peuple, 
mois encore à raviver dans notre

rappelant ce que nous avens été dans 
le passé et les hautes destinées que 
nous réserve la Providence.

Vous «’attendez pas de moi un 
discours profane et ce n’en est pas 
un que j’entreprends en face de cet 
autel ; je me bornerai à vous faire 
part de quelques observations qui 
me sont venues en étudiant l’histoire 
du peuple canadien au point de vue 
de la vocation des nations.

C'est une doctrine certaine de la 
Sainte Ecriture que Dieu daigne faire 
des traités d’alliance avec les en­
fants «les hommes. A toutes les pa­
ges de nos livres sacrés on lit, écrits 
en grands caractères, les noms des 
hautes parties contractantes envers 
lesquelles le Tout-Puissant a pris des 
engagements. La raison que lui-mê­
me donne de ses déterminations, de 
ses actes, de ses pardons, de ses fa­
veurs, c'est la sainteté de son ser­
ment, c’est la fidélité à sa parole et 
à sa promesse, c’est l’obligation de 
la foi jurée. Abraham, Isaac, Jacob, 

avid : toutes les fois que ces noms 
iront articulés aux oreilles du Sei­
gneur, ils sont comme des somma­
tions respectueuses devant lesquel­
les son courroux et sa résistance ne 
tardent pas à fléchir. Ces glorieux 
patriarches ont été les pères de la 
nation ; elle leur a dû sa naissance, 
ses développements,sa préservation, 
sa durée.1" Kl parieque, sur le ber­
ceau des peuples comme sur celui 
des individus, il n’est pas bon que 
l’homme se montre seul, des fem­
mes non moins illustres ont concouru 
avec eux à élever la maison d'Israël • 
sicùt Rachel et Liam qua ndificate. 
runt domum Israël.

Aussi dans les jours difficiles de 
son histoire, dans les extrémités aux­
quelles il est parfois réduit, enten­
dons-nous le peuple juif se récrier 
vers Dieu, réclamer le maintien de 
son alliance, el lui demander grâce 
« en considération d’Abraham son 
bien-aimé, d’Isaac son serviteur e

d'Israël son saint : Ne diuipet testa- 
mentum (www, nequt auferas mi*eri- 
cordiam (warn a nobis, propter Abra­
ham diltclum tuum, et Isaac servum 
luwrn et Israël sanctum tuum.

Le nom de David est invoqué avec 
le même succès. « Dieu, dit l'histo­
rien sacré,ne voulut pas consommer 
la ruine de Juda à cause de David son 
serviteur, selon qu’il lui avait pro­
mis de ne jamais laisser éteindre 
son flambeau el de lui garder tou­
jours sa lampe allumée à lui et à sa 
postérité. » Enfin, c'est avec la 
fnême confiance que les fils d’Israël 
se tournent vers les grandes servan- 
tes de Dieu, qui ont été les protec­
trices, les libératrices de la nation : 
Nunc ergo ora pro nobit quoniam 
mulier saneta et et timens De uni. 
« Maintenant donc, priez pour nous, 
car vous êtes une femme sainte et 
craignant Dieu » ^

Toutes ces intercessions atteignent 
leur but. Et quand arrive la pléni­
tude des temps, quand luit le jour de 
la rédemption d’Israël, le père du 
Précudeuret la mère du Messie lieu- 
vent se répéter l'un et l’autre dans 
leurs cantiques inspirés que « Dieu 
s’est souvenu de son alliance sainte, 

Rorraermeik sacré; » qu’il a fait

à Abraham et à Isaac pendant tous 
les siècles. »

Mes Très Chers Frères, s’il est 
vrai que la principale force et la sé­
curité d'un peuple reposent dans ses 
alliances, heureux le peuple dont 
Dieu lui-même s’est constitué l’allié ! 
à quelques vicissitudes qu’il soit 
soumis à cause de sex péchés, ce 
peuple ne périra point qu’il n'ait 
achevé sa mission sur la terre.

Tel est le noble peuple canadien- 
français. Le Seigneur l’a adopté dès 
sa naissance. Ouvrons les premières 
pages de l’hisloire du Canadaet nous 
verrons que ses premiers fondateurs 
out admirablement compris qu’eh 
mettant le pied sur les rivages du 
Saint-Laurent, ils n’étaient pas seu­
lement des citoyens soucieux de 
l’honneur, de la gloire de leur pa­
trie, mais encore des chrétiens ja­
loux de la gloire du Christ el pleins 
de zèle pour la propagation de leur 
loi.

Voyez Jacques-Cartier tomber à 
genou* sur cette terre nouvelle, et 
en prendre possession au nom de 
Dieu en y plantant une croix devant 
laquelle il se prosterne avec ses 
gens. Saluez, messieurs, voilà l'A - 
braham du peuple Canadien : propter 
Abraham diltctum tuum. Après le 
découvreur.voici venir le fondateur. 
Nommer Champlain c’est nommer la 
foi, le courage, la sagesse, le zèle, le 
dévouement absolu à la cause de 
Dieu : chrétien comme Charlemagne 
el saint Louis, il veut que dans sa 
nouvelle pairie, la religion occupe 
la première place, parce que seule 
elle peut donner à un peuple des as­
sises durables. C’est lui qui écrivait 
à Henri IV : e La conversion d’un 
seul infidèle vaut mieux que la con­
quête d'un royaume». Propter Isaac 
servum tuum.

Nous voyons ailleurs le même zèle 
elle même dévouement. Je citerai 
Maisonneuve. Un jour le Sainl-Lau

rent débordait de sps rives et mena­
çait d'engloutir au sein des flots les 
premières habitations «le sa ville 
naissante. Près de ces ondes fu­
rieuses, un honnie est à genoux : 
«0 Dieu,s’écrit-il, Sauvez Ville-Marie 
et nos mains élèveront à votre gloire, 
sur le sommet de la montagne, la 
croix de votre fils, témoignage de 
notre reconnaissance. ». Et comme

de nos laboitreurs, la vaillance de 
nos soldats, la confiance en Dieu de 
nos colons ! La cause de Dieu a-t-elle 
été assez généreusement servie, lar­
gement défendue, pour qu'a tout 
jamais il suffise d’en appeler à leur 
mémoire pour nous rendre Dieu pro­
pice ? Ah oui ! le Seigneur se sou­
viendra de son alliance et il pardon­
nera aux générations les plus reçu

autrefois les flots |le l'Arno reculé- j lées en faveur de ces pères, de ces

wxm 0WÛÎ333
LEONIDAS DIONNE, FILS

AVOCAT ET LICENCIÉ EN DROIT

Rue de l'Evichf, RIMOUSKI.

LOUIS TACHE
AVOCAT

rent devant le bâton enfoncé Sur ses 
rives par Saint Bertolt, ainsi le Saint- 
Laurent rentra dain. son lit ; et trois 
jours après, Maisonneuve suivie de 
tonte la population, porta et dressa 
sur la montagne la croix promise et 
remplit ainsi son vgeu : propter Israel 
sanctum tuum. -

Voilà, Mes Très Chers Frères, les 
fondateurs du Canada. N’ai-je pas le 
droit d’affirmer qu’il y a eu comme 
un pacte signé entre les pères de 
notre patrie et'le Dieu qu’ils ser­
vaient?—Et comme autrefois les al­
liances se scellaient par le sacrifice, 
l’holocauste à Dieu, voici venir le 
sang de nos miaygiwaires, lés Gar­
nier,, les Lallemant, les flrébœuf, 
pour rappeler au Seigneur el ou 
peuple que l’alliance doit être éter­
nelle.—Et quand arriva le pontife

mères de la patrie, qui ont travaillé 
pour sa gloire, qui oht préparé et 
étendu son règne ici-bas.

Ce n’est donc pas sans fondement, 
Mes Très Chers Frères, qu’aujour- 
d’hui, nous crions vers le Seigneur 
pour le conjurer de se souvenir de 
son alliance : Deus meminerit testa - 
menti sui, et de ne pas nous aban­
donner dans le tempunwiyjû» ; _«« 
deserat in tempore malo.

Il s’en est souvenu, le Seigneur, 
de son pacte dans le passé. Bénis en 
effet de Dieu dans notre naissance, 
nous fûmes protégés dans nos mal­
heurs. Il ne convient pas, semble-t- 
il, de les rappeler en ce jour de fête : 
quand le soleil est si radieux, pour­
voi penser aux nuages sombres et 
attristés ? Mais ce que l'on peut rap­
peler, ce que l’on doit même rappe-I’”....... .. i—, — -,— - —- —-—— -i r~

dans sà mttjtfcfiTW sa pWW tMifirter, parce qoe eete encore Vest de-
apostolique, l’illustre Laval, si puis­
sant dans sa parole et si saint dans 
ses œuvres, que nous pouvons espé­
rer de le voir un jour sur les autels, 
dites-moi s’il n’était pas digne de 
forcer la main du Seigneur comme 
autrefois Moïse et Aaron.

Et puis les saintes fondatrices de 
monastères et de couvents, les Mar­
guerite Bourgeois, les Marie de l’In­
carnation, les Demoiselle Mance, les 
Mère d’Youville, n’étaient-elles pas 
dignes de mêler leur action à celle de 
ces hommes illustres ? el combien 
d’autres pourrais-je vous citer ? Et 
toute line génération de hardis co­
lons et de vaillants chrétiens ; et 
surtout nos mères canailiennes, note 
mères chrétiennes qui nous ont mon­
tré de bonne heure le Christ amen­
da à la place d’honneur dans la 
maison familiale. Ah! la sainteté, 
la dignité, la bonté de nos mères, 
honneur, sécurité et inoubliable bon­
heur «le nos familles !

Et la beauté de nos enfants, 
la pureté de nos jeunes filles, l’inté­
grité de nos magistrats, l’honnêteté
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soleil et de l’espoir et de la vie, c’est 
l’énergie indomptable des chefs, c’est 
le dévouement humble et généreux 
des pauvres et des persécutés, c'est 
surtout la fermeté et la sage direc­
tion du clergé. Frontenac, Iberville, 
Montcalm, Lévis, n’est-ce pas que 
ces noms resplendissent au-dessus 
des tombaux et que les champs de 
bataille arrosés par leur sang, ont 
fructifié pour la gloire et pour la ré­
surrection. Et ce digne successeur 
de Laval, l'immortel Plessis, l'intré­
pide défenseur des droits de Dieu et 
de la cité, du peuple et de sa reli­
gion. Quelle belle lutte aussi que 
celle des Papineau, Bédard, Panel, 
Taschereau, Morin et quel beau cou­
ronnement à leur lutte gigantesque! 

(à suivre en 2me page)

LE MEILLEUR LINIMENT
“ J'el grondement bénéficié de l’emploi du 

Heaume Chamberlain pour lu Douleur», pour 
le rhumatiame et le lumbago, dit Mme Aune 
llegelgene, d# Tuckeboe, N. J. Mon meri 
c’en est eervl pour une eourbeture et e’ut rite 
guéri. De feit, e’eet le meillear Uniment de fe- 
mille qne j’eie jemeic ru. Je ee voudrai» plue 
m'en paeeer. Je l’el recommandé A plueieure 
et Ile relouât beaucoup et reeonteot eu méri- 
tu étonnant». ” la rente done tente» lu 
Pharmacie».

OUVERTURE
- 000-

Nous venons de faire l'ouverture du restaurant que nous avons tenu, 
l’année dernière, coin des avenues de l’Evêché et de la cathédrale. Nous 
invitons le public à venir, comme l’an dernier, nous honorer de son pa­
tronage. Nous aurons toujours un magnifique stock de fruits de toutes 
sorte*, bonbons, liqueurs douces, etc., etc.

Nous profitons aussi de cette bonne occasion pour remercier nos pra­
tiques cl le public en général de l’encouragement reçu, à noire grand ma­
gasin de l’avenue de la Cathédrale, et nous avons le plaisir«d’annoncer 
que nous ferons une GRANDE RÉDUCTION, d’ici à quelque temps.
MAGNIFIQUE ASSORTIMENT DE VINS ET LIQUEURS

provenant directement des pays de production.

Réduction ! Réduction I
Gin, 3 dem. 55 c. ; 5 dem. 90 c. Diandy, Jules Robin, 90c. ; en fût, 80 c. 

BIERE BOSWELL, 90 cts. la doz.
Un lot considérable de tabac en feuille, valant 25 Vf pour 10 c. la Ib. 
Tabac en plug, valant 40 c. pour 20 C.

FRS. DUCE
Marchand an Gtroa et en Détail

Avenue de la Cathédrale RIMOUSKI.
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Hon A. Trims*, c,*.. 
Min. de l’Agriculture.

H. R. Fuit 
Ado. Tessier, Jr

TESSIER; FISETA TESSIER
AVOCATS

Rue des Avocats - RIMOUSKI.

R A. DRAPEAU
AVOCAT

Rue des Avocats RIMOUSKI.

J. C. H. LAFLAMME,
NOTAIRE

RUE DE L'I. C. R., RIMOUSKI
Téléphone 63. ,

D« FREDERICK SCHILLER
MÉDECIN-LICENCIÉ 

de la Province de yuébec et de 
l’Elal de Californie, E. U.

STE-ANGÈLE DE RIMOUSKI
Téléphone Brllechasse.

J. C. GAUVREAU
CHEF DE POLICE DE LA VILLE DE RIMOTJSB1 

DÉTECTIVE PRIVÉ

Rue des Avocats, RIMOUSKI.
T,u / Bureau : N* 38.Téléphones | Rée priv^. N. g

Agence des ....
Compagnies d"A ssurances Canadiennes 

suivantes, contre le feu :
La Mutuelle de Rimouski.
La Cie Montréal-Canada.
La Foncière Mutuelle, Montréal.
La Mutuelle de Ricumond-Drummond

Taux les plus bas. Pour autres rensei­
gnements, l’on voudra s’adresser &

F.-J. COUTURE
OOMPTeBL* 1T aOBMT

à Rimouski.

PAUL RAYMOND
Pet wtro-Décorateur 
et Entrepreneur.

Assortiment complet de Peintures, Pin­
ceaux, Tapisseries, Toiles à chassis. Pôles, 
Vitre», Miroirs, Imageries en tous genres, 
encadrement, une spécialité.

Coin des rues St-Jean et des Avocat

RIMOUSKI.


